
Quelques impressions de notre voyage au Ningxia. 

Après une nuit au sommeil léger, nous nous sommes retrouvés dès l’aube à l’école. Un transport 

nous attendait afin de nous déposer à la frontière sino-hongkongaise. Nous retrouvâmes le bus de 

l’autre côté  et nous nous sommes remis en route jusqu’à l’aéroport de Canton. Un plan d’évasion vers 

un Mac Donald local échoua à cause de la vigilance extrême des accompagnateurs. Un double 

cheeseburger aurait été apprécié de nous tous. Cependant le ragoût de Sichuan Airlines nous donna une 

satisfaction comparable à celle du Mac Do. Personne n’était conscient à ce moment que ce voyage serait 

gravé dans notre mémoire longtemps. 

Le décollage et le vol se déroulèrent d’abord de façon très agréable. Nous jetâmes notre 

premier regard sur le paysage du Ningxia à travers le hublot de l’avion. Après une première tentative 

d’atterrissage à travers les turbulences, où nous crûmes plusieurs fois mourir,  il fallut reprendre de 

l’altitude puis repiquer vers l’aéroport. Les mêmes turbulences traversées trois fois eurent raison du 

contenu stomacal de quelques passagers très proches de nous nous arrivâmes enfin au Ningxia. La ville 

de Yinchuan, essentiellement composée de quartiers industriels et économiques relativement peu 

avancés,  présentait peu de charme dans l’ensemble. 

Notre premier repas fut somptueux et nous donna une bonne impression sur la cuisine du 

Ningxia. Nous nous sommes couchés de bonne heure afin de reprendre des forces après cette journée 

épuisante et éprouvante. 

Un réveil matinal  et un petit déjeuner satisfaisant nous préparèrent pour notre première 

journée au Ningxia. Le long trajet en bus fut agréable pour 

tous grâce aux chants très variés des élèves. 

Nous finîmes par arriver dans le fameux désert  

de la région. Des kilomètres de sable à perdre de vue. Un 

spectacle invraisemblable.  

Nous avons planté chacun un  arbre dans ce 

paysage surprenant afin de participer un peu à la lutte 

contre la désertification : un geste dérisoire en regard 

 de l’échelle du fléau et surtout symbolique, mais qui 

 nous donna à tous un certain sentiment de fierté. 

 
Nous dirigeâmes  ensuite vers la ville de Tongxin à la rencontre de la mère de Ma Yan, afin de 

récupérer le matériel scolaire commandé pour les élèves  

de Lijiawa. Une panne sur la route immobilisa notre  

véhicule deux heures. Nous étions tous exténués à notre  

arrivée à l’auberge de jeunesse après toutes ces heures  

de transport  pendant la nuit. 

 

 

 

 
En plein effort ! Pas si facile de creuser dans le sable ! 

 

Rencontre sur la route pendant la 
panne. Miam ! Langage universel. 



 

Le lendemain matin, après un petit déjeuner frugal, nous partîmes pour le village de Lijiawa, le 

car rempli de cadeaux destinés aux enfants de ce village isolé. Nous arrivâmes à quelques kilomètres du 

village à l’ancienne maison de Ma Yan, nous fîmes connaissances des lieux et finîmes le reste du chemin 

à pied comme Ma Yan le faisait en son temps à travers le plateau de lœss terre qui constitue une grande 

partie du Ningxia. 

À notre arrivée, une marée d’enfants nous attendait avec impatience, aussi affolés que  des fans 

de Britney Spears. Un accueil très préparé : drapeaux chinois dressés, banderoles et un comité d’accueil   

en rangs etc.…  

 

 

 

 

 

 

 

Nous leur présentâmes nos cadeaux avec une certaine fierté. Après le discours de 

remerciements des enseignants, la cérémonie commença : un défilé « de mode »organisé par les petits 

écoliers  suivis d’une séance de danse. Une grande  joie avait envahi  les esprits présents à ce moment. 

Nous mangeâmes par la suite dans une famille. Les hôtes étaient très accueillants et d’une amabilité et 

serviabilité sans comparaison possible avec celle des occidentaux. Nous fîmes nos adieux après un repas 

simple et copieux. Nous nous remîmes en route pour visiter à Tongxin un ancien temple lamaïste  

transformé en mosquée. Le sanctuaire avait été épargné des destructions  durant la Révolution 

Culturelle grâce à Mao Zedong  qui avait là prononcé un discours en l’honneur des Huis et de leur 

hospitalité au cours de la Grande Marche. De retour à l’hôtel, nous travaillâmes durant deux longues 

heures à rédiger notre journal de bord. Après cet effort phénoménal et intense, nous fûmes 

récompensés par un succulent repas et une bonne nuit de sommeil.  

Une nuit de sommeil profonde, pleine de beaux rêves nous ramena au début d’une nouvelle 

journée. Les deux heures d’autocar passèrent vite, accompagnées de chants, jeux de la part des élèves 

et des accompagnateurs également. Arrivés au collège Zhongxin de  Shidian (district de Haiyuan), nous 

fîmes connaissance de notre correspondant. Nous fûmes surpris par l’hospitalité chaleureuse de nos 

hôtes. Un repas gargantuesque, digne d’un banquet royal nous fut servi : amuse-gueule avec des  

cacahuètes, graines de tournesol etc...  Entrée : assortiment de légumes. Plat principal : riz servi avec du 

mouton mijoté avec des épices et germes de soja. Dessert : beignets.  Après ce festin, nous eûmes droit 

à une sieste suivi d’une promenade à travers la campagne environnante afin de digérer. 

Un échange avec les élèves du collège nous a permis d’en savoir plus sur les conditions de vie 

des étudiants au Ningxia, leurs cours, l’état des dortoirs, leurs professeurs etc.… Que de bons moments 

partagés avec notre petit correspondant très blagueur et un peu coquin… 

 

Arrivée à Lijiawa, l’accueil et la distribution des uniformes 



Le dîner ou plutôt le banquet qui nous fut servi nous rassasia. Nous mangeâmes à quatre 

quatorze bols de nouilles de farine de riz cuites dans un bouillon très épicé, dans lequel avaient mijoté 

de petits morceaux d’agneau et des pommes de terre. Ce fut exquis et savoureux. Le sommeil eut raison 

de nous  après une promenade digestive sous les étoiles dans la nuit fraîche (nous étions à 1300 mètres 

d’altitude environ) 

 

 

 

 

 

Le lundi matin, le moment émouvant de notre journée ne fut pas la danse médiocre sur une 

idée de nos chers camarades de classe qui donna une charmante image de notre patrie à nos amis 

chinois mais le match amical de basket qui aboutit à notre glorieuse défaite et la remise des cadeaux aux 

enfants. Par ces gestes symboliques, ces enfants, dont la chance n’était pas de leur côté, furent comblés 

de joie : leurs regards étaient pleins de vie. Certains furent tellement émus qu’ils ne purent exprimer 

leur reconnaissance envers nous. 

Après avoir fait nos adieux à l’école, nous repartîmes en direction de  Yinchuan en passant par 

un restaurant dont le dessert exquis consista en une dizaine de beignets de fruits caramélisés 

légèrement aromatisés au citron et saupoudrés de sucre. Succulent !  

Le mardi matin, après quelques bols de soupe de millet, typique du petit déjeuner au Ningxia, 

nous avons visité les vestiges de la grande muraille de Chine. Il s’agissait d’un mur en terre mal préservé 

à travers le temps, se situant à la frontière du Ningxia et de la Mongolie intérieure. 

Nous avons également eu l’occasion d’apercevoir sur la route les tombes des souverains des 

Xixia, un peuple  massacré par Genghis Khan jusqu’au dernier au cours des invasions mongoles de la 

région. 

En conclusion, nous pouvons dire que ce voyage touristique et éducatif nous a permis de 

découvrir un univers totalement différent du nôtre, par sa culture, son histoire, sa nourriture, ses 

traditions, ses habitudes …  

Nous n’oublierons jamais ce que nous avons vécu, vu, senti, goûté.  

 

Alexis Ko 2de C 

 

  
Accueil chez notre correspondant à gauche Match endiablé au collège Zhongxin de Shidian 


